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« En France, la liberté d’expression n’est pas assez utilisée par ceux qui ont 

les moyens de s’en servir »  
Charb (juin 2012) 

 

« La caricature est un témoin de la démocratie » 
Tignous (décembre 2012) 

 

« L’humour est un langage que j’ai toujours aimé. Notre ressort est de 

dénoncer la bêtise en faisant rire » 
Cabu (juin 2012) 

 

« Etre scandaleux, c’est dire aujourd’hui ce que tout le monde dira dans dix 

ans » 
Wolinski (mai 2012) 

 
« Un bon dessin vaut mieux qu’un long discours » 
Honoré 
 

« Nous avons assez de religion pour haïr et persécuter, et nous n'en avons pas 

assez pour aimer et pour secourir."  
Voltaire (Traité sur la tolérance, 1763) 
 
 



 

Douze victimes dans la fusillade de Charlie Hebdo  
 Frédéric BOISSEAU, 42 ans, agent de maintenance  
 Franck BRINSOLARO, 49 ans, brigadier  
 Jean CABUT, dit Cabu, 76 ans, dessinateur, journaliste à Charlie  
 Elsa CAYAT, 54 ans, psychiatre et psychanalyste, journaliste à Charlie  
 Stéphane CHARBONNIER, dit Charb, 47 ans, dessinateur, journaliste à Charlie  
 Philippe HONORE, dit Honoré, 73 ans, dessinateur, journaliste à Charlie  
 Bernard MARIS, « Oncle Bernard », 68 ans, économiste, journaliste à Charlie  
 Ahmed MERABET, 42 ans, gardien de la paix  
 Mustapha OURRAD, 60 ans, correcteur à Charlie  
 Michel RENAUD, 69 ans, clermontois, ancien journaliste, en visite à Charlie  
 Bernard VERLHAC, dit Tignous, 57 ans, caricaturiste, journaliste à Charlie  
 Georges WOLINSKI, dit Wolinski, 80 ans, dessinateur, journaliste à Charlie 

 

Une policière municipale tuée à Montrouge  
 Clarissa JEAN-PHILIPPE, 26 ans, fonctionnaire territoriale 

 

Quatre otages abattus Porte de Vincennes  
 Yoav HATTAB, 21 ans, étudiant d’origine tunisienne  
 Yohan COHEN, 22 ans, employé de l’Hyper Cacher  
 François-Michel SAADA, 64 ans, cadre supérieur retraité  
 Philippe BRAHAM, 45 ans, cadre commercial 

 
 

Un an après, la FSU n'a pas oublié.  
Elle reste déterminée à faire vivre la démocratie 
 
Elle a aussi une pensée particulière pour toutes les victimes des attentats du 13 novembre 
dernier. 
Des témoignages, des rassemblements, des manifestations immenses ont eu lieu partout en 
France pour leur rendre hommage et soutenir leurs familles et leurs proches. 
Cet élan de solidarité montre que les citoyens ne sont pas prêts à céder face au terrorisme et à 
sa volonté de susciter terreur et angoisse. Et cet élan de solidarité a largement débordé nos 
frontières au moment même où de nombreux pays sont également frappés par ces actes 
immondes. 
Il est clair que les auteurs de ces actes visent à installer la peur, le repli sur soi, l’opposition des 
citoyens entre eux, la stigmatisation d’une partie d’entre eux. 
Ce sont bien la tolérance, la liberté, la démocratie, la laïcité, notre mode de vie, notre culture 
et le vivre ensemble qui sont en jeu, ces principes et valeurs que la FSU reste déterminée à 
défendre et promouvoir. 
Mais il est nécessaire pour cela de prendre les mesures qui permettront de retrouver le chemin 
de la paix, au plan national comme sur la scène internationale, de préserver et de conforter les 
démocraties. 
Il faut aussi mettre en place des politiques, qu’elles soient sociales, économiques, culturelles, 
éducatives…, afin que chaque citoyenne et chaque citoyen puisse donner du sens aux valeurs 
qui permettent de vivre ensemble. 
 
Le mouvement syndical doit continuer à jouer tout son rôle en se rassemblant, comme il a su 
le faire avec son appel unitaire "Vivre ensemble, Travailler ensemble". 

 

 

 


